
20 1

Réseau pour le développement d‘approches durables pour la mise en œuvre de l‘assainissement à grande échelle en Afrique

NETSSAF 
Approche de planification participative
Un guide pour une planification en assainissement durable

Un projet financé par la Commission européenne dans le cadre du 6ème Programme-Cadre, dont la 
thématique force est: Changements planétaires et Ecosystèmes. 
Numéro du contrat: 037 099

Partenaires de NETSSAF

ttz Bremerhaven - Water, Energy and 
Landscape management 
An der Karlstadt 6
27568 Bremerhaven
Germany 
umwelt@ttz-bremerhaven.de 
www.ttz-bremerhaven.de 

Hamburg University of Technology - Institute of 
Wastewater Management and Water Protection
Eißendorfer Str. 42
21073 Hamburg
Germany
aww@tuhh.de
www.tu-harburg.de/aww

Contacts:

Ce manuel exprime les opinions de leurs auteurs et ne reflète pas 
nécessairement le point de vue ou la politique de la Commission 
européenne



2 3

un changement de paradigme, permettant une création 
d’emplois et plus de revenus pour la région. Ce manuel 
vise à apporter un soutien à ces processus. Puis-je tou-
tefois donner un avertissement? Le bon fonctionnement 
et l‘entretien sont absolument cruciaux pour la réussite à 
long terme de l‘assainissement. Créer de la valeur par le 
biais de la réutilisation avec des possibilités de générer 
des revenus, peuvent aider à atteindre cet objectif. Ce-
pendant, un bon suivi, liant le revenu à la performance, 
avec des contrats clairs en est un passage obligé. 
 Et enfin, quelques remarques personnelles. Peut-être 
que certains d‘entre vous ont un signe de tête approbatif à 
certains des mots ci-dessus et accepteront les nombreux 
points positifs dans ce manuel. Cependant, je vois un im-
portant facteur limitant en particulier pour de nombreux 
pays africains. Pour moi, comme pour tout européen, il 
est étonnant de constater combien les liens familiaux 
semblent être importants pour la plupart des Africains. Il 
semble être courant qu’on préfère donner un emploi à un 
membre éloigné de la famille avec peu d‘éducation plutôt 
que d‘embaucher une personne qualifiée. C‘est ce que j’ai 
pu comprendre au contact de plusieurs personnes qui ont 
étudié dans mon université et qui tentent d‘éviter de reve-
nir en Afrique où les possibilités d‘emploi ne sont souvent 
que pour ceux qui ont un oncle « bien placé ». J‘adore 
l‘amour pour la famille. Pourrions-nous comprendre que 
nous faisons tous partie d‘une grande famille? 
Vous trouverez beaucoup de procédures dans ce manuel, 
et je souhaite sincèrement que cela puisse contribuer à 
améliorer les conditions de vie de nombreuses personnes 
dans de nombreux pays. 
Que la paix règne sur notre magnifique planète!

Hambourg, Allemagne, Septembre 2008 
Univ. Prof. Dr.-Ing. Ralf Otterpohl

Imaginez qu‘un jour des travaux de construction ont lieu 
en face de votre maison sans que vous ne sachiez pour-
quoi. Vous et aucun de vos voisins n’aient été consultés 
à ce propos. Imaginez qu’en tant que propriétaire d‘un 
hôtel que vous venez juste d‘ouvrir, vous voyez un jour un 
caniveau à ciel ouvert d’évacuation des eaux usées est 
construit à côté de votre restaurant – jardin. Vous n’avez 
pas été informé de ce fait lors de l’élaboration des plans 
de construction. 
 Une bonne planification exige la participation de tou-
tes les parties prenantes. L‘expérience montre qu’une 
table ronde ou un atelier réunissant tous ceux qui directe-
ment ou indirectement sont concernés, aide à trouver des 
solutions adéquates. Le grand expert qui croit tout savoir 
et avance tout seul, va très probablement rencontrer des 
problèmes, et ce, très vite. Car, tous ceux qui ne sont pas 
impliqués se transforment facilement en adversaires. Sou-
vent, non pas parce qu‘ils n‘aiment pas les plans, mais 
pour n’avoir pas été correctement informés et bénéficiés 
donc de la chance d‘être entendus. Il est vraiment crucial 
d‘impliquer toutes les parties prenantes, et dans le doute, 
inviter une ou plusieurs personnes plutôt que de prendre 
le risque d’écarter une opinion et/ou de créer un adver-
saire. La leçon étant bien apprise à présent, évitons les 
répétitions et passons à la suite. 
 Formuler une demande d‘assainissement? Pourquoi? 
Mais c‘est tellement évident! Oh non!, pas pour nous tous. 
En effet, nous avons tendance à prendre pour acquis nos 
habitudes ou tout ce qui semble évidant autour de nous. 
C‘est pourquoi, les options et les possibilités sont souvent 
plus visibles pour quelqu‘un d’extérieur à la communauté, 
à la région ou encore au continent. On échoue en voulant 
imposer ses propres vus et observations. Il faut plutôt une 
approche équilibrée. A ce propos, ce manuel donne des 
informations utiles pour réussir une telle approche.
 L’évaluation des options peut conduire à de très nom-
breuses possibilités, surtout si  des systèmes basés sur 
la séparation de flux sont inclus. Une bonne présélection, 
adoptée à la situation, est essentielle pour ne pas surchar-
ger les parties prenantes. Partant de ma propre expérien-
ce de planificateur, j’ai pris du plaisir à former les parties 
prenantes sur toutes les options. Ces séances finissaient 
sur une longue et stérile discussion – la présélection est 
cruciale, de même qu’une présentation clair et de manière 
compréhensible de ce que les participants doivent com-
prendre.
 Le fait d’avoir travaillé dans différentes régions du 
monde, m‘a fait prendre conscience que, dans de nom-
breux endroits, il a existé ou il existe encore  un ancien 
Plan Stratégique d’Assainissement (PSA). Ils sont peut-
être souvent bien écrits, mais sont irréalistes et dépassés 
(car copiés/adaptés à partir de modèles anciens et non 
adaptés). Ces plans peuvent être un frein pour les appro-
ches novatrices de l‘assainissement durable. Une volonté 
de réévaluer la situation, incluant des options modernes 
d’assainissement orientées vers la réutilisation peut être 
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Comment utiliser ce manuel? 

Ce manuel est un des résultats de l‘Action de coordination NETSSAF - un projet 
financé par la Commission Européenne, dans le cadre de son sixième programme-

cadre (6e PC). L‘objectif général de cette entreprise est de créer un environnement 
favorable à une future mise en œuvre à grande échelle des systèmes d‘assainisse-

ment durable appropriés en Afrique sub-saharienne. Dans le cadre de cette mission 
globale, l‘objectif de ce manuel est de fournir une orientation par étapes sur la manière 
de planifier et d‘appliquer de tels systèmes dans les villes (quartiers périurbains) et les 

zones rurales d‘Afrique de l‘Ouest, sur la base d‘un cadre composé de 7 étapes. 

Ce manuel, présenté au lecteur sous la forme d’une fiche d‘informations, est conçu 
comme un simple guide de référence pour naviguer à travers les étapes de la planifi-
cation, et s’adresse aux planificateurs, aux ingénieurs, aux décideurs (par exemple, les 
autorités municipales) et aux médecins concernés par l’assainissement. L‘objectif est 
non seulement de leur fournir des lignes directrices sur la manière de procéder dans la 
planification des actions de l‘assainissement, mais aussi à les convaincre des avantages 
de l‘adoption d‘une approche participative dans le processus de planification. Les prin-
cipales questions relatives à la mise en œuvre à grande échelle des projets d‘assainis-
sement durable y sont identifiées et analysées d‘une manière qui utilise des questions et 
des exemples pour illustrer la pertinence de chaque aspect et les solutions possibles.

Nous souhaiterions souligner que ce manuel n‘est pas un modèle de planification 
pour l‘assainissement en Afrique de l‘Ouest, mais qu’il s‘agit plutôt d‘une orientation, 
qui devrait être adapté sur la base des situations locales. Ce guide est basé sur l’ap-
proche de l’Assainissement Environnemental Centré sur les Ménages (AECM ou 

HCES, en Anglais), développée par le SANDEC (Département Eau et Assainisse-
ment dans les pays en développement de l’institut suisse de recherche aquati-

que, EAWAG). Il offre un point de départ pour ceux qui sont actifs dans la mise 
en œuvre de programmes d’eau et d’assainissement à coût avantageux dans 

le monde en développement. Il est à noter que ce manuel est non seule-
ment une référence rapide mais aussi agit comme un support en papier du 

didacticiel NETSSAF (disponible en ligne sur www.netssaf.net). Pour de 
plus amples informations sur une étape particulière ou un sujet précis, 

nous demandons à l‘utilisateur de se référer au didacticiel NETSSAF, 
qui donne plus de détails et indique des liens vers les documents, 

les exemples, les études de cas et d’autres sites Internet. 

Nous espérons que les lignes directrices, les stratégies, les 
approches participatives et l‘information données dans 

ce guide vous aideront dans votre travail et permet-
tront d’accroître l‘accès aux installations sanitai-

res dans votre communauté.
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ETAPE 1: Démarrage du projet et lance ment du processus de planification

Ceci est le début du projet et le début du lancement des 
activités au sein du processus de planification de l‘assai-
nissement. Le but de cette étape est de réunir les prin-
cipales parties prenantes et de les unir sous un objectif 
commun. L‘initiateur du projet (généralement la municipa-
lité) va démarrer un dialogue et encourager les principales 
parties prenantes de la nécessité de planifier et de pren-
dre des mesures conjointement pour améliorer la situation 
de l‘assainissement et la santé. Les principaux acteurs 
sont les personnes ressources, les chefs de la commu-
nauté, les experts agricoles et toutes les autres personnes 
intéressées et concernées. En particulier, il est important 
d‘identifier et impliquer toutes les parties prenantes direc-
tement ou indirectement concernées. Cette participation 
communautaire est de nature à faciliter l‘acceptation du 
projet et d’assurer le succès de la démarche de planifica-
tion participative.

Cette phase permettra de définir le problème et de formu-
ler l‘objectif global du projet d‘assainissement durable. Elle 
doit également définir les limites du projet en identifiant les 
groupes d‘intervenants concernés et la clarification de la 
taille et l‘emplacement de la zone du projet. Un consensus 
sur les objectifs du projet et des conditions doit être arrêté 
par le biais d‘une série de discussions avec les principaux 
acteurs et consigné dans des documents officiels.

Sous-étapes
Sous-étape 1: Initiation d’un atelier
Au cours de la première étape du processus de planifi-
cation, un consensus sur les objectifs du projet et des 

conditions doit être convenu par le biais d‘une série de 
discussions avec les membres de la communauté. En ef-
fet, pour discuter de la vision du projet, l’atelier doit regrou-
per des intervenants clés, tels que le conseil municipal, 
les dirigeants communautaires et religieux, des groupes 
de jeunes, des groupes de femmes et de coopératives 
agricoles, les entreprises locales ou des fournisseurs de 
services. Un accord devrait être trouvé en ce qui con-
cerne le cadre de planification à utiliser, l‘attribution des 
premiers rôles et les responsabilités pour la planification 
future des mesures, en particulier dans les directions liées 
et favorisant la création de la demande, l‘évaluation des 
conditions existantes, le suivi et d‘évaluation.

Sous-étape 2: Analyse des parties prenantes
L‘identification de toutes les parties prenantes et leur posi-
tion/désignations devrait être correctement effectuée. Ces 
intervenants, décrites comme des personnes qui, directe-
ment ou indirectement interviennent ou sont affectées par 
la situation sanitaire au sein de la communauté ou de la 
zone, peuvent être regroupés comme les parties prenan-
tes primaires, secondaires et tertiaires. Une analyse plus 
poussée devra cependant être faite dans le but d‘identifier 
les principaux intervenants qui ont le plus d‘influence dans 
la mise en œuvre réussie du projet ou jouant un rôle actif 
dans le processus de planification.

Sous-étape 3: Composition de l’équipe de planification 
de l’assainissement
Cette équipe de l‘assainissement devrait être composé 
de l‘animateur du projet, des experts en assainissement, 

des représentants des principales parties prenantes iden-
tifiées, ainsi que l‘organisme responsable de l‘assainis-
sement dans la localité. Il est nécessaire d‘associer les 
structures locales existantes, qui ont le mandat de mettre 
en œuvre l‘assainissement, le cas échéant. L’équipe de 
planification de l’assainissement peut comprendre:

 Un facilitateur 
 Des experts en assainissement et vulgarisateurs agricoles
 Les agents de santé publique 
 Associations,  ONG, Organisations confessionnels, etc.
 Des représentants d’autres parties prenantes 

Sous-étape 4: Développement d’une stratégie de 
communication entre les diverses parties prenantes
La plupart des mécanismes appropriés de communica-
tion et les canaux à utiliser pour le transfert de l‘information 
et des matériaux, et pour garantir une participation signi-
ficative de tous les membres de l‘équipe de planification 
de l‘assainissement doivent être identifiés. Les questions 
à traiter au cours de cette phase comprennent:

 Les options des canaux de communication 
 disponibles

 Les rôles joués par chaque membre dans le transfert
 de l‘information

 Les propositions visant à améliorer le transfert de 
 connaissances

Sous-étape 5: Planification du projet d’assainissement
Cette phase inclut:

 Développement d‘une Convention: Les membres de  
 l‘équipe d‘assainissement devraient être affectés à 
 différentes activités et les dirigeants devraient être
 choisis. La Convention est un document écrit qui est  
 le produit des efforts des autres sous-étapes. Cela 
 conduira à un bon fonctionnement et une bonne 
 coordination du projet, chaque membre sera 
 responsable des différentes tâches et activités, 
 assurant ainsi la participation active de tous.

 Création d‘un plan financier préliminaire: À l‘égard 
 de tous les coûts qui peuvent être ou seront encourus
 pendant l‘exécution des activités liées au projet.

Résultats attendus
 Définition du problème général et la formulation de  

 l‘objectif global du projet. 
 Définition du périmètre du projet, par l‘identification 

 de groupes d‘intervenants concernés et la 
 clarification de la taille et l‘emplacement de la zone 
 du projet. 

 Consensus sur le projet d‘assainissement, la 
 planification et la mise en œuvre des principes dans 
 la zone concernée. 

 Consensus sur les participants, les partenariats, 
 les rôles et les responsabilités.

 Accord sur l‘approche de planification, de nouvelles
 tâches et des activités (y compris un plan financier 
 préliminaire).

Produits 
 Atelier d’initiation. 
 Mémorandum d‘entente (ME) comprenant la 

 documentation officielle du consensus avec les 
 représentants de la communauté, ainsi que 
 d‘autres groupes d‘intervenants. 

 Document officiel du projet, décrivant le problème, 
 en définissant l‘objectif global et les objectifs 
 spécifiques du projet. 

 Les décisions officiellement et généralement accep-
 tées sur la zone de planification et de ses limites. 

 Document décrivant les rôles et les responsabilités 
 de chaque partie prenante. 

 Plan de travail, plan financier et calendrier. 
 Stratégie de communication au sein de l‘équipe 

 de l‘assainissement.

Méthode d’analyse des parties 
prenantes
1. L‘identification et la liste des parties prenantes. 
Au cours d‘un brainstorming avec les initiateurs du 
projet, un grand nombre possible de parties prenan-
tes devrait être listé. Cela devrait être aussi précis 
que possible, en évitant de nommer les parties pre-
nantes telles que „le gouvernement“ ou „managers“. 
Se référer au didacticiel pour un exemple de liste de 
parties prenantes.
2. Classification des parties prenantes -(primaires, 
secondaires, et tertiaires). Se référer au didacticiel 
pour un exemple de classification des parties pre-
nantes
3. Identification de leurs intérêts dans le projet (per-
ceptions, attentes, bénéfices, ressources offertes, 
etc.). Se référer au didacticiel pour télécharger un 
outil d’identification des intérêts des utilisateurs.
4. Elaboration d’une grille pour analyser les rela-
tions entre les différentes parties prenantes. Ceci 
peut être fait en fonction de leur importance et de 
leur influence.
5. Développement d’une matrice de participation 
des parties prenantes. A cette étape finale, les rôles 
et les responsabilités sont distribués aux différentes 
parties prenantes (lors d’un événement comme un 
atelier participatif).

Méthodes pour développer des stra-
tégies de communication efficaces
1. Veiller à ce que l‘initiateur ou le chef de projet soit le 
principal canal pour les communications internes et en-
courager le personnel à communiquer avec ce leader. 
2. Veiller à ce que les gens aient le temps et les mé-
canismes permettant de communiquer plus effica-
cement. 
3. Le développement d‘une culture de réunion et de 
bonnes pratiques qui favorise une communication 
efficace. 
4. Favoriser un travail équilibré en équipe.
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Même quand il y a une motivation pour l‘amélioration de 
l‘assainissement de la part des autorités municipales, le 
niveau de la demande de la population peut être beau-
coup plus faible. Puisque l‘assainissement nécessite 
l‘intervention à la fois au niveau des ménages et de la 
communauté, accroître la demande pour ces services par 
des particuliers est d‘une importance primordiale pour la 
réussite du projet. Par conséquent, cette étape se con-
centre sur la création de la demande pour des services 
d‘assainissement, en sensibilisant le public par des cam-
pagnes de diffusion d‘information et de sensibilisation qui 
créent des changements de comportement durables des 
membres de la communauté.
La demande pour des services d‘assainissement est 
créée lorsque les utilisateurs ont la motivation, la possibi-
lité et la capacité d‘investir dans un système d‘assainisse-
ment adapté à leurs besoins et aspirations. La promotion 
de l’assainissement est plus efficace par une approche 
holistique. Cela implique la création et l‘échange de con-
naissances dans trois domaines, à savoir : 
1. L’environnement favorable, 
2. Les attitudes sociales et les mesures
  d’accompagnement (par exemple l‘éducation à
  l‘hygiène, les changements de comportement), et
3. La technologie et les infrastructures (par exemple les 
 différents types de systèmes d‘assainissement, le 
 fonctionnement et les procédures de maintenance, 
 les possibilités de réutilisation)
La promotion conjointe des trois domaines de l‘assainisse-
ment est nécessaire pour obtenir le maximum de bénéfices 
en termes de santé et d’avantages socio-économiques.

La création de la demande est une activité continue au 
cours des processus de planification et de mise en œuvre, 
et bien sûr, au delà.

Sous-étapes
Sous-étape 1 : Identification des différents stimuli des 
différentes composantes de la communauté pour l‘as-
sainissement 
Afin de créer une demande pour les services d‘assainisse-
ment durable dans une localité ou dans une communauté, 
il est nécessaire d‘identifier les désirs des membres de 
la communauté, ainsi que les aspects d‘assainissement 
durable qui les intéressent le plus. Une fois identifiés, ces 
stimuli de l‘assainissement seront utilisés pour convaincre 
la communauté à adopter l‘assainissement durable.

Sous-étape 2: Campagnes de sensibilisation visant les 
parties prenantes
C’est l’étape où la demande en assainissement est créée, 
et celle-ci doit être atteint par la sensibilisation. La sensi-
bilisation est une stratégie visant à développer des stimuli 
pour l‘assainissement au sein d‘une communauté. Elle 
vise à rapprocher les différentes parties prenantes dans 
le processus de planification et d’exécution de l‘assainis-
sement, en vue d‘intégrer les acteurs qui sont traditionnel-
lement exclus du processus décisionnel. La sensibilisa-
tion doit se concentrer sur la promotion des ouvrages de 
l‘assainissement et à l‘éducation de l‘hygiène, et devrait 
prendre la forme de campagnes de diffusion d‘information 
visant à influencer positivement les attitudes, les compor-
tements et les croyances. Pour être efficace, une stratégie 

de sensibilisation devra faire appel à une variété d‘appro-
ches et de techniques de communication afin de s‘assurer 
que le message est reçu et compris par un public varié. 
Ces campagnes de sensibilisation exigent du temps et 
des financements, par conséquent, il devrait y avoir un 
soutien adéquat pour la planification, la promotion et la 
réalisation de ces activités. Ce soutien comprendra la mo-
bilisation financière, le suivi et la mise en réseau.

Sous-étape 3: Identification des composantes existan-
tes de la chaine d’approvisionnement
Stimuler la demande pour l‘assainissement durable met-
tra une forte pression du côté de la provision de com-
posantes, telles que les toilettes, les tuyaux, les latrines, 
ainsi que de prestataires de services qualifiés. Ainsi, il est 
nécessaire d‘organiser une chaîne d‘approvisionnement, 
par l‘identification des entreprises et des fournisseurs qui 
pourraient répondre à la demande. Les autorités locales 
et la Chambre de Commerce et d‘Industrie doivent être 
capables de fournir des informations sur la personne qui 
offre les services nécessaires, les matériaux et les équi-
pements. 

Résultats attendus
 Amélioration de la connaissance sur les liens entre

 l‘assainissement, l‘hygiène, la santé, la promotion
 agricole (amélioration de la productivité des sols, la 
 production agricole), l‘alimentation et les conditions 
 de vie. 

 Amélioration du niveau de connaissances des 
 avantages sociaux, économiques et écologiques des 
 systèmes d’assainissement durable dans la région. 

 L‘accroissement de la demande pour les infrastruc-
 tures et les services d‘assainissement parmi la 
 population locale.

 Activités de sensibilisation menées. 
 Elles comprennent les ateliers, la distribution de 
 dépliants, les concours scolaires, etc.

 La participation active des membres de la 
 communauté dans le processus de prise décision.

Produits
 Plan d‘un programme de sensibilisation sur l‘assainis-

 sement durable de la communauté.  
 Etablissement d‘alliances d‘apprentissage pour le 

 partage et la diffusion des informations sur l’assainis-
 sement. 

 Une chaîne d‘approvisionnement de l‘assainissement 
 bien définie. 

 Activités de sensibilisation sont menées. Celles-ci 
 incluent des ateliers, la distribution de dépliants, 
 des compétitions scolaires, etc.

Méthodes d’identification des stimuli 
pour l’assainissement

 Séances de travail ou ateliers de réflexion: 
 certains membres de la communauté devraient  
 être invités à des ateliers où ils seront 
 encouragés à répondre à des questions sur 
 ce qu‘ils veulent en termes d’assainissement. 

 Rédaction d’essais par les écoliers: les enfants 
 d‘âge scolaire pourraient être amenés à rédiger 
 de courts essais sur les aspects positifs de 
 d’environnement propre pour eux et leurs parents. 

 Visites de porte à porte: rendre visite aux ména-
 ges au sein de la communauté pourrait être utile 
 car permettant de savoir ce que les familles 
 attendent de l‘assainissement. 

 Les réunions communautaires: pour discuter sur
 les conditions d‘assainissement, 
 les problèmes, les solutions, etc.

Exemples d’activités de 
sensibilisation

 Ateliers: les membres de la communauté sont 
 invités à des ateliers où ils apprennent 
 l‘importance et la nécessité d’avoir leur propres  
 système d‘assainissement ainsi que 
 l’encouragement du désir pour de tels systèmes. 

 Les activités communautaires, telles que des
 jeux ou des concours pour les enfants, pour-
 raient être organisées pour présenter et discuter  
 des questions sur l‘assainissement. 

 Evénement populaire de lancement du projet 
 par un officiel (Ministre, Maire, Député, etc.) 

 Des concours pourraient être organisés dans les 
 écoles où les élèves sont invités à écrire au sujet 
 de la nécessité de l‘assainissement.

 Les affiches contenant des informations sur
 l‘assainissement pourraient être placées à 
 certains points fréquentés de la ville, comme les
 marchés. 

 Des dépliants pourraient être distribués. 
 Des expositions de photos mettant en évidence 

 les bonnes et les mauvaises pratiques 
 d‘assainissement. 

 Promotion dans les stations de radio locales 
 avec des débats en direct et autres formes de 
 publicité. 

 Promotion au sein du secteur privé 
 (entreprises privées).

 Lobbying avec les responsables religieux 
 et les personnes influentes.

ETAPE 2: Création de la demande en   assainissement durable
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ETAPE 3: Description des conditions du  milieu, avec l‘évaluation de la situation 
sanitaire actuelle et des priorités des ut ilisateurs

Le but de cette étape de la procédure de planification est 
de recueillir des renseignements de base nécessaires 
pour déterminer les exigences d‘un système d‘assainis-
sement à la fois technique et par rapport aux perspecti-
ves des utilisateurs. L‘information recueillie permettra de 
fournir les détails techniques nécessaires à la conception 
du système et à l‘identification et à la hiérarchisation des 
besoins de la communauté liés à l‘eau et l‘assainissement. 
Cette étape est effectuée par une approche participative 
d‘évaluation globale du niveau actuel des services et des 
attitudes des utilisateurs à l‘égard de l‘assainissement 
dans la zone du projet. 

L‘objectif de cette étape n‘est pas seulement de faciliter la 
prise de décision participative dans le processus de pla-
nification, mais aussi de permettre de nouvelles concep-
tions pour satisfaire les besoins de l‘utilisateur et d’abor-
der les défis quotidiens de l‘exploitation et de l‘entretien 
des prestations de service. Les informations recueillies au 
cours de cette étape seront utilisées pour identifier ce qui 
manque en termes d‘assainissement, ainsi que les priori-
tés des utilisateurs. Ceci sera pris en compte dans la pro-
chaine étape de l‘identification de concepts et d’options 
faisables d‘assainissement.

Sous-étapes
Sous-étape 1: Conduite d’une évaluation intégrale
Une variété d‘outils existe pour la collecte participative 
d‘informations et pour créer un dialogue important sur 
les problèmes de la communauté en matière d’hygiène et 
de l’assainissement. Des outils tels que l‘Évaluation Ru-

rale Participative (Anglais : PRA) et l‘Analyse Participative 
de l‘Action Communautaire (PACA) visent à identifier les 
problèmes et de planifier des solutions avec la participa-
tion active des membres de la communauté. Ces outils 
peuvent être utiles comme des points d‘entrée pour l‘éva-
luation de la situation existante et peuvent être facilement 
intégrés dans les processus commencés dans les étapes 
1 et 2.

Sous-étape 2: Collecte d’informations techniques sur 
les systèmes existants
Les informations techniques sur l‘actuel système d‘assai-
nissement doivent être recueillies au moyen d‘une analyse 
qui cherche à comprendre le statut des différents flux 
d’eaux usées dans chaque domaine. L‘objectif principal 
est de recueillir des informations concernant les systèmes 
d’assainissement de la zone et de leur niveau d‘intégration 
dans la structure du milieu. Les prescriptions techniques 
pour le système proposé seront fonction d‘une évaluation 
approfondie des informations sur les pratiques de gestion 
des excréments et des déchets solides, la disponibilité 
de l‘eau, le drainage, les pratiques de fertilisation et de 
récolte dans la région. Les informations techniques sur le 
système actuel doit porter sur des questions telles que: 

 L‘inventaire des technologies d‘assainissement au 
 niveau des ménages, des pratiques d‘hygiène, et de
 leurs avantages perçus. 

 La description des conditions du système d‘assainis-
 sement actuel et des procédures d‘exploitation et 
 d‘entretien.

Sous-étape 3 : Identification de la situation socio-éco-
nomique du milieu
Le système dépendra également de la situation économi-
que et sociale du milieu. Dans la conception des systèmes 
d‘assainissement faisables, il est nécessaire de compren-
dre comment la perception des utilisateurs, leurs prati-
ques d‘hygiène, les possibilités et les priorités économi-
ques, ainsi que le cadre institutionnel existant, influencent  
la prise de décision. Pour la détermination des exigences 
de la gestion et du fonctionnement du système, il est éga-
lement intéressant d‘identifier les capacités des parties 
prenantes (par exemple, leurs savoir-faire, compétences, 
effectifs, équipements, ressources financières). L‘équipe 
de planification de l‘assainissement va recueillir des infor-
mations à travers les ateliers avec les parties prenantes, 
des études de terrain et des rapports sur des questions 
telles que: 

 La description des conditions physiques 
 (par exemple la taille de la population, la densité, etc.) 

 L’évaluation des ressources de la communauté, du 
 niveau d‘alphabétisation et d‘éducation, de la proprié-
 té foncière, des pratiques agricoles, et des professions.

Sous-étape 4: Identification des priorités des utilisateurs
Des systèmes d‘assainissement mis en place dans la 
communauté doivent avoir l‘adhésion des utilisateurs et 
être en ligne avec les priorités des utilisateurs qui dépen-
dent de plusieurs facteurs comme: 

 Les traditions et pratiques en matière d‘assainissement 
 Les croyances culturelles et religieuses 
 Le revenu des ménages par rapport aux coûts 

 du système 
 Les pratiques agricoles

Sur la base d’une approche participative de la commu-
nauté, un ensemble de techniques de collecte des in-
formations comme les focus groupes, la cartographie 
sociale de proximité, les enquêtes auprès des ménages 
et des écoles, pourrait être appliquée pour connaître les 
priorités de l‘utilisateur dans le but de compiler une liste 
préliminaire des besoins pour un système d‘assainisse-
ment. Il sera utilisé à l‘étape 4 pour identifier les solutions 
d‘assainissement faisables.
 
Sous-étape 5: Identification des facteurs externes
En outre, l‘évaluation doit aller au-delà des questions 
d‘assainissement pour identifier les facteurs externes qui 
favorisent la prise de décision au sein de la communauté 
et à comprendre comment ils peuvent être pris en compte 
pendant le processus de planification. Les facteurs exter-
nes sont les suivants: 

 Les conditions locales (la température, l’humidité, les 
 précipitations et leur variation, l’évapotranspiration). 

 Les conditions pédologiques (type de sol, la capacité
 d‘infiltration, la géologie, la topographie). 

 Les caractéristiques liées à l‘eau (inondations, la 
 source de l‘eau, les eaux souterraines 
 (risque de contamination)). 

 Les facteurs institutionnels (cadre juridique, le pouvoir
 décisionnel au niveau local).

Résultats attendus
 Des informations détaillées sur la situation de l‘assai-

 nissement et l’état du milieu dans la zone du projet. 
 Connaissance des préoccupations prioritaires de la

 population, des perspectives sur l‘assainissement, et
 les attentes du projet. 

 Liste préliminaire des besoins pour un système 
 d‘assainissement dans le milieu, qui sera utilisé à 
 l‘étape 4 pour l‘identification des systèmes 
 d‘assainissement possibles.

Produits
 Fiche détaillée de renseignements précieux sur la 

 situation sanitaire de la zone, y compris les systèmes 
 d‘assainissement existants, les prestataires de 
 services, les liens possibles à la fertilisation de sols /
 production agricole, les contraintes techniques et 
 environnementales. 

 Les données détaillées sur les conditions techniques,
 économiques, sanitaires et environnementales dans 
 la zone du projet. 

 Une documentation sur les fonctions souhaitées du
  système d‘assainissement et les services tels que 
 définis par les utilisateurs, les autorités et les 
 prestataires de services.

Outils proposés pour conduire une
évaluation

 Organiser des ateliers avec les utilisateurs, les
 agriculteurs (potentiel ré-utilisateurs des ressour-
 ces), les autorités et les prestataires de services, 
 pour identifier la situation existante et les fonc-
 tions souhaitées du système d‘assainissement. 

 Evaluer la capacité de la communauté (secteurs  
 public et privé) à participer aux actions et à leur 
 mise en œuvre. 

 L‘analyse holistique des ressources disponibles: 
 les ressources humaines, les capacités institu-
 tionnelles, la capacité technique, les ressources 
 financières, le cadre juridique, le régime foncier. 

 Analyser la situation des questions saillants au 
 niveau régional et national telles que la structure 
 et la stabilité politique, la politique gouverne-
 mentale, et de l‘aide extérieure qui peut avoir un
 impact sur les projets d‘amélioration civile 
 (la guerre, la sécheresse, les maladies, la dette
  internationale, de l‘inflation, etc.) 

 Utilisation des outils d‘évaluation participative, 
 par exemple: interviews semi-structurées, inter-
 views auprès d‘informateurs clés, observations,
 enquêtes auprès des ménages, la cartographie
 communautaire, etc.
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ETAPE 4: Identification des concepts  et services d’assainissement faisables

L‘objectif général de cette étape est de parvenir à une dé-
cision sur le système d‘assainissement le plus approprié, 
par l‘examen des aspects techniques et non techniques. 
En outre, les résultats de l‘étape 3 permettent d’élaborer 
une liste des options d‘assainissement les plus réalisa-
bles. Le processus menant au choix du système d‘assai-
nissement le plus approprié comprend l‘identification de 
solutions alternatives d‘assainissement et le processus de 
prise de décision.

Sous-étapes
Sous-étape 1: Analyse et sélection des options possibles
Un système d‘assainissement considère toutes les com-
posantes nécessaires pour la gestion adéquate des dé-
chets humains: les utilisateurs du système, les ouvrages 
techniques, la collecte, le transport, le traitement et la 
gestion de produits finis (les excréta humains, déchets so-
lides, eaux grises, eaux pluviales et eaux usées industriel-
les). Chaque système représente une configuration des 
différentes composantes qui réalisent les différents pro-
cédés avec les flux spécifiques de déchets, et qui nécessi-
tent des conditions particulières de gestion, d‘exploitation 
et de maintenance. Dans une zone de projet, il est proba-
ble que les conditions locales exigent une combinaison 
de plusieurs systèmes d‘assainissement de manière à 
s’adapter au cadre du projet et à répondre à la demande.

Sous-étape 2: Première analyse participative (facteurs 
techniques et de la demande)
Après la présélection et l’évaluation des options d‘assai-
nissement par des experts, un processus participatif de 

prise de décision peut être entamé. 
Un atelier communautaire d’une 
journée pour expliquer les options 
présélectionnées offre une bonne 
occasion de lancer le processus de 
participation communautaire. L‘ob-
jectif de l‘atelier est de rassembler 
les réflexions, les préoccupations et 
les priorités de la communauté dans 
le but de s‘entendre sur les systèmes 
souhaitables. Il y a toujours la possi-
bilité qu‘un tel accord ne pourrait être 
atteint comme prévu, mais sur la base 
des réactions, les options peuvent être 
affinées, ajustées, et reconçues pour ré-

pondre aux priorités et expériences des 
utilisateurs. Ce processus itératif peut 
continuer jusqu‘à ce qu‘un consensus 
soit atteint.

Sous-étape 3: Exposition de systèmes 
(pilotage et construction d‘unités)

L‘objectif de cette sous-étape consiste à créer 
une prise de conscience sur les options présé-

lectionnées et de donner aux parties prenantes la 
possibilité de vivre des expériences réelles, améliorant 

ainsi la demande. Les deux approches suivantes peuvent 
être envisagées:

 La construction et la mise en place d’exemples de 
 bonnes pratiques. 

 Effectuer des visites d‘étude des installations existan-
 tes, permettant des interactions des membres de la
  communauté avec les utilisateurs existants.
L‘objectif est de permettre au groupe de parties prenantes 
de faire un choix éclairé sur les composantes de leur sys-
tème d‘assainissement, en s‘appuyant sur leurs propres 
expériences au vu des différents schémas d‘assainisse-
ment. En donnant aux acteurs le temps d‘utiliser, d‘exploi-
ter, d‘entretenir, de discuter et de réfléchir sur les options 
offertes dans le cadre de leur propre maison, ils seront 
plus en mesure de conceptualiser et de proposer des 
adaptations spécifiques créatives, pouvant ensuite être 
intégrées dans la conception finale.

Sous-étape 4: Comparaison des alternatives
Un autre atelier avec la communauté sera nécessaire pour 
recueillir et analyser les expériences de la sous-étape sur 
l‘exposition de systèmes. L‘objectif de cet atelier est de 
rassembler les réflexions des membres de la commu-
nauté en ce qui concerne les unités de démonstration 
et les cas d’études visités, et donc de recueillir les com-
mentaires sur les perspectives et la compréhension des 
systèmes par les utilisateurs. Il est également essentiel 
que les ingénieurs et les planificateurs concernés soient 
prêts à écouter et prendre en compte des suggestions, à 
intégrer des propositions novatrices, à travailler dans le 
respect des barrières sociales, et, plus généralement, à 
faire preuve de souplesse par rapport à un processus qui 

ne serait pas de courte durée ou clairement défini. Les op-
tions présélectionnées, à partir du point de vue d‘un plani-
ficateur approprié, doivent être adaptées, sur la base des 
informations obtenues dans la sous-étape 3. Ces options 
révisées seront nécessaires dans la sous-étape 5.

Sous-étape 5: Processus final de prise de décision
Les informations obtenues lors des précédents ateliers 
communautaires devraient se traduire déjà par une con-
ception adaptée des diverses alternatives du système. À 
ce stade, l‘équipe de planification de l‘assainissement de-
vrait avoir des informations sur les estimations des coûts, 
la disponibilité de matériaux de construction, d‘outils, de la 
main-d‘œuvre qualifiée et d‘autres composants essentiels 
pour les travaux de construction. L‘objectif de cet atelier 
devrait être de procéder à un processus participatif de 
prise de décision qui intègre tous les groupes d‘interve-
nants et de tenter de parvenir à un accord sur une option 
jugée la plus appropriée. Le processus est itéré jusqu‘à ce 
qu‘une solution mutuellement acceptable du système soit 
retenue par les experts (en termes de robustesse techni-
que) et les parties prenantes (en termes de maniabilité et 
d‘accessibilité).

Résultats attendus
 Présélection de systèmes d‘assainissement et de

 technologies possible par les experts et l‘équipe de
 planification. 

 Présélection présentée aux parties prenantes. 
 La sélection des attributs, et des priorités et 

 l‘évaluation qualitative. 
 Sélection des ouvrages d’assainissement requises

  pour l‘exposition. 
 Processus participatif de prise de décision menée, 

 visant un accord sur le système le plus approprié. 
 Les acteurs sont conscients de la diversité des 

 concepts et ont la possibilité de tester et d‘utiliser 
 certains composants optionnels du système.

Produits
 Description des options d‘assainissement. 
 Les critères d‘évaluation sur mesure pour évaluer les

 options, en tenant compte des conditions locales. 
 La matrice d‘évaluation des options de l‘assainisse-

 ment par des experts. Première liste d‘options à 
 présenter aux parties prenantes. 

 Atelier communautaire pour discuter des systèmes
 d‘assainissement présélectionnés. 

 Réalisation des étapes d’exposition par des mesures
 de construction, d‘exploitation et d‘entretien des diffé-
 rentes unités de démonstration ou de visites d‘usines
 de traitement existantes. 

 Atelier communautaire pour recueillir l‘avis des 
 utilisateurs sur l‘étape de l‘exposition. 

 Atelier communautaire pour parvenir à un accord sur
 le ou les systèmes d‘assainissement choisi(s).

 Document décrivant la décision finale sur le système
 d‘assainissement et la notion de service.

Éléments d‘un système 
d‘assainissement
1. Produits: les produits d’un système d‘assainis-
sement sont : urine, matières fécales, excréta, des 
eaux noires (c‘est-à-dire eaux de toilette), des eaux 
grises (eaux de salles de bains, buanderie, cuisine, 
etc.), matières fécales et eaux beiges (c‘est-à-dire 
l‘eau de nettoyage anal). Ils ont été classiquement 
connus sous le nom de «déchets», mais l‘approche 
d’assainissement durable considère la possibilité de 
réutilisation de l‘eau, des nutriments et d‘énergie pré-
sents dans les excréments humains.
2. Processus: Un procédé peut contenir, trans-
former, ou transporter des produits vers un autre 
procédé ou vers un point final d’utilisation ou de dé-
charge. Les processus incluent l‘interface utilisateur, 
la collecte, le stockage et le traitement sur site, le 
transport, le traitement hors-site, la réutilisation et / 
ou l‘élimination.
3. Flux: Ceci décrit le chemin que prend le produit 
quand celui-ci se déplace du point ou il est produit 
jusqu‘au lieu d‘élimination. Il pourrait être décrit com-
me le cycle de vie du produit qui passe à travers les 
différentes étapes du procédé, qui le transforment 
avant de le libérer dans l’environnement. Les diffé-
rents flux sont ceux qui contiennent les eaux noires, 
les eaux grises, les boues fécales, l’urine, les excréta, 
les fèces, etc.

Comment s’enquérir des opinions 
des parties prenantes?
1. Des enquêtes et/ou des questionnaires peuvent 
être utilisés pour obtenir des informations sur un 
grand nombre de personnes au cours d‘une session 
d’échange ou de visites privées du ménage. 
2. Le « vote de poche » est une technique simple 
à utiliser pour un nombre limité de questions, par 
exemple, laquelle des trois options les gens préfè-
rent-ils. Les parties prenantes reçoivent un certain 
nombre de jetons (des autocollants, des carrés de 
papier, etc.) et sont autorisées à mettre en „poche“, 
ce qui leur plaît le plus. 
3. Les groupes de discussion sont un bon moyen 
de subdiviser les grands groupes en petits groupes 
plus faciles à gérer avec plus d’idées unifiées: les 
différents groupes pourraient inclure les femmes, les 
chefs religieux, les enfants, les agriculteurs, etc. 
4. Les réunions publiques bien animées où les gens 
sont autorisés à se lever et à parler sont bien car of-
frant une possibilité à tout un chacun d‘être entendu, 
et assurant un bon leadership et une modération per-
mettant d’empêcher quiconque de dominer ou de ne 
pas respecter les opinions des autres. 
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ETAPE 5: Consolidation et finalisation  des plans de mise en œuvre de 
l’assainissement durable

Après avoir identifié les systèmes d‘assainissement appro-
priés, cette étape est mise en place pour préparer un plan 
d‘actions directeur pour la mise en œuvre des systèmes. 
Ainsi, l‘objectif de cette étape est l‘élaboration d‘un plan 
où (de préférence) la planification de l‘assainissement 
peut être intégrée dans la planification globale de la zone 
(avec les déchets solides, etc.). Le plan directeur tiendra 
compte des moyens financiers, techniques, institutionnels 
et humains nécessaires à la réalisation des interventions. 
Par conséquent, il s’agit décrire concrètement comment 
organiser et réaliser les quatre domaines d‘une manière 
intégrée. 
Le plan directeur devrait définir clairement les activités et 
un calendrier précis. Il doit être élaboré en étroite coopé-
ration avec l‘entité / l‘organisme responsable de la mise en 
œuvre de l‘assainissement dans la localité, avec le soutien 
fort des parties prenantes. En outre, le plan devrait propo-
ser un système de gestion pour diriger le processus de 
mise en œuvre et la procédure de suivi et d‘évaluation du 
processus.

Sous-étapes
Sous-étape 1: Planification et conception des infras-
tructures et de la filière de réutilisation
Une fois que les parties prenantes ont choisi la ou les 
option(s) d‘assainissement répondant (s) à leur demande, 
la conception technique du système d‘assainissement 
doit être établie par des ingénieurs et des spécialistes. 
La préparation de l‘ébauche de conception pourrait être 
fait par les experts de l‘assainissement, les membres de 
l‘équipe de planification ou pourrait être préparée par le 
biais d‘un processus d‘appel d‘offres. Dans un proces-
sus d‘appel d‘offres compétitif, des sociétés d‘ingénierie 
sont appelés à présenter une proposition qui reflète les 
besoins de la communauté, fixés dans un document inti-
tulé Termes de référence (TdR). Les termes de référence 

décrivent l‘objet et les résultats attendus des projets d‘as-
sainissement, en fixant une feuille de route en donnant un 
sens de la progression, et en indiquant ce qui doit être 
réalisé, par qui et quand. Les données recueillies à l‘étape 
3 (aspects techniques et socio-économique, les priorités 
des utilisateurs et les facteurs externes) sont l‘information 
de base qui sera présentée à l‘ingénieur, suivie par les 
objectifs spécifiques, les fonctions du système d‘assainis-
sement, les considérations pratiques, et surtout le champ 
d‘application du projet.

Sous-étape 2: Evaluation des capacités techniques de 
la communauté
Dans le cas des projets gérés par les communautés, la 
construction, l‘exploitation et l‘entretien des unités de 
l‘assainissement seront effectués par les membres du 
village. Par conséquent, l‘équipe de planification de l‘as-
sainissement, en particulier les ingénieurs et les experts 
en assainissement, doivent évaluer les ressources humai-
nes disponibles dans la zone du projet afin d‘identifier le 
potentiel en termes de main-d’œuvre. En outre, une telle 
évaluation permettra d‘identifier les besoins de formation 
des membres de la communauté, en aidant à concevoir la 
stratégie de renforcement des capacités. Un atelier com-
munautaire donnera un coup de main pour identifier les 
capacités techniques pour la construction et les activités 
de maintenance, permettant d‘assurer la participation ef-
fective des différentes parties prenantes.

Sous-étape 3: Cadre institutionnel
Dans cette sous-étape, l‘importance de l‘appui institu-
tionnel pour un assainissement stratégique est exposée 
et soulignée. L‘objectif de l‘appui institutionnel est de dé-
velopper les structures pour inciter la participation des ac-
teurs clés à tous les stades du projet. Les arrangements 
institutionnels doivent inclure la définition des rôles des 

gouvernements locaux, des bénéficiaires, des entreprises 
du secteur privé, du secteur informel, des ONG, des mi-
nistères et des partenaires au développement (les orga-
nismes d‘aide au développement), en veillant à ce que les 
groupes de femmes et les bénéficiaires soient inclus dans 
le plan de mise en œuvre. Les autorités jouent un rôle im-
portant pour fournir le cadre institutionnel d‘appui pour la 
viabilité à long terme des systèmes.

Sous-étape 4: Développement d’une approche de fi-
nancement adaptée à la zone déterminée
Une augmentation durable du taux de couverture de l‘as-
sainissement ne peut être atteinte que si les utilisateurs 
ont la capacité financière et la volonté de payer pour les 
nouvelles installations et pour leur fonctionnement et de 
maintenance. Les experts des secteurs sont unanimes sur 
le fait qu’avec les arrangements financiers et institution-
nels appropriés les services d’assainissement peuvent 
être fournis à un coût abordable. Par conséquent, cette 
étape permettra de proposer des moyens de mobiliser 
des ressources et de développer des approches de fi-
nancement qui assure une meilleure utilisation des res-
sources. Beaucoup d‘approches de financement existent, 
mais le choix de mécanismes spécifiques de financement 
dépendra du contexte local. Une approche éprouvée est 
le modèle de partage des coûts qui encourage les utili-
sateurs à contribuer (en fonction de leur capacité et leur 
volonté à payer) pour les services qu‘ils ont choisi car ré-
pondant au mieux à la satisfaction de leurs besoins. Le 
défi pour ce modèle est d‘identifier les arrangements de 
partage des coûts appropriés pour les différents quartiers 
en milieu périurbain ou rural.

Sous-étape 5: Elaboration d’un Plan Stratégique d’As-
sainissement (PSA)
Une fois que les précédentes sous-étapes sont termi-
nées, l‘équipe de planification de l‘assainissement a be-
soin de réunir les ressources financières, institutionnelles, 
techniques et humaines, les décisions et les approches 
dans un plan stratégique d’assainissement. Ce document 
final devrait donner une vision globale du programme 
d‘assainissement dans une approche intégrée incluant, 
la construction, l‘exploitation, la maintenance, le suivi et 
l‘évaluation des étapes, ainsi que la chaine de réutilisa-
tion des sous-produits de l‘assainissement. Le plan doit 
être adopté par le gouvernement et devrait être intégrée 
dans les politiques de développement de la région. Le 
plan directeur doit être révisé et mis à jour régulièrement, 
reflétant les progrès réalisés dans les différentes activités 
et le changement résultant de la situation locale. Le plan 
doit être mis à jour de manière approfondie, au moins tous 
les trois ans. 

Résultats attendus
 Les planificateurs et les parties prenantes ont une

 compréhension claire des conditions requises pour la
 mise en œuvre. 

 Les capacités techniques des membres de la commu-
 nauté sont définies, ainsi que les besoins en formation. 

 Les rôles des différentes parties prenantes au cours 
 de l‘étape de mise en œuvre sont définis.

 Le modèle de financement est élaboré. 
 Les besoins techniques, financiers, en main-d’œuvre 

 et les aspects institutionnels du programme d‘assai-
 nissement sont clairement définis.

Produits
 Termes de référence (TdR). 
 La conception technique du projet, dont les plans,

 dessins et spécifications. 
 Atelier pour l’identification des capacités techniques 

 de la communauté. 
 Cadre institutionnel. 
 Plan Stratégique d’Assainissement (PSA), dont les 

 aspects techniques, financiers, et institutionnels et les 
 ressources humaines, ainsi que des éléments liés à 
 l‘exploitation, l‘entretien et la durabilité du projet.

Les défis pour le développement 
d‘un cadre institutionnel
Le terme «cadre institutionnel» renvoie à un ensem-
ble de structures formelles, aux règles et aux normes 
informelles de la prestation de services. Les princi-
pes clés qui informent sur la vision institutionnelle 
sont les suivants (adaptés de DWAF 2008):

 La nécessité d‘une définition claire des rôles et
 des responsabilités; 

 La séparation entre la réglementation et les res-
 ponsabilités opérationnelles; 

 Le gouvernement local doit assurer les presta-
 tions de services pour l’approvisionnement en
 eau et l’assainissement; 

 La flexibilité en termes d‘échelle et le type de
 fournisseurs de services de l‘eau et de 
 l‘assainissement; 

 Le secteur privé et la société civile ont un rôle 
 à jouer; 

 La gestion doit avoir lieu à un niveau approprié; 
 Construire en s‘appuyant sur les capacités 

 existantes; 
 Le besoin de transformation et de politiques 

 sensibles à la dimension genre.

Mesures stratégiques de réduction 
des coûts des services de l’assainis-
sement
1. Choisir une technologie abordable. 
2. Sélectionnez un niveau de service approprié. 
3. Sélectionnez les normes de conception, à la 
 lumière de la situation locale.
4. Améliorer l‘efficacité de la gestion.
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ETAPE 6: Mise en œuvre

L‘équipe de planification de l‘assainissement, 
les promoteurs de l‘ensemble du programme 
d‘assainissement dans la communauté sont 
les chefs de file de cette étape, mais aussi 
les experts en assainissement, les ingé-
nieurs et les vulgarisateurs agricoles seront 
les personnes en charge de la mise en œuvre 
technique. Le projet pourrait être mis en œuvre 
par un contrat de construction ou par une appro-
che communautaire volontaire. Dans le premier cas, un 
appel d‘offres pourrait être nécessaire pour la construc-
tion des systèmes d‘assainissement. D‘autres stratégies 
pourraient être un schéma de conception et de construc-
tion, et un concept de construire, posséder, exploiter et 
transférer (BOOT conception, en Anglais). Lorsque les 
contrats formels sont utilisés, il y a le risque de ne pas 
intégrer le cadre social et les besoins des utilisateurs. Par 
conséquent, il est nécessaire d‘intégrer la communauté 
au cours de l‘étape de la mise en œuvre, afin d’inciter 
l’appropriation du système d‘assainissement. Indépen-
damment de la stratégie d’agrément choisie, la phase de 
mise en œuvre est divisée en phases de lancement et de 
contrôle, de formation et renforcement des capacités, de 
construction et d’installation d‘unités, d‘exploitation et de 
maintenance. Dans un programme d‘assainissement du-
rable, où la réutilisation des produits de l‘assainissement 
est prévue, la commercialisation sous-étape 6.5 permet 
de mettre les produits sur le marché.

Sous-étapes
Sous-étape 1: Phase de lancement et de contrôle
Le processus de mise en œuvre nécessite une gestion 
flexible du projet, grâce à une communication continue à 
travers un système de contrôle, incluant des activités de 
suivi et d’évaluation. Il est ainsi utile d‘élaborer un guide 
pratique de gestion pour la mise en œuvre sur la base 
du plan stratégique d‘assainissement, qui devrait com-
prendre des activités de S&E nécessaires pour les ajus-
tements requis au cours du processus de mise en œuvre. 
En retour, cela implique aussi des réajustements continus 
sur le budget, les délais, la conception, s’assurer que le 
projet est exécuté selon le calendrier, et comme prévu. Il 
est important de tenir compte du fait que la mise en œuvre 
prend du temps, souvent plus que ce qui est prévu, et que 
de nombreuses contraintes externes peuvent apparaître, 
ce qui devrait être pris en compte lors du lancement de 
la mise en œuvre (comme par exemple, la saisonnalité 
de la disponibilité de l‘engagement communautaire et de 
ressources).

Sous-étape 2: Activités de formation / renforcement des 
capacités
Les activités de formation ciblent les techniciens, les ma-
çons, les utilisateurs, les autres prestataires de services. 
Ces activités visent à renforcer les capacités requises 
pour la mise en œuvre. En Afrique de l‘Ouest, les autorités 
exercent non seulement une influence considérable sur 
les populations et sur la plupart des canaux de commu-
nication, mais ont une bonne maîtrise de l’organisation et 
des coutumes locales. Malheureusement, leur manque de 
connaissances est considéré comme un facteur limitant 
essentiel pour la promotion et la mise en œuvre des op-
tions de l‘assainissement durable. Par conséquent, afin de 
changer leur vision de l‘assainissement, la sensibilisation 
peut être créée et renforcé chez les autorités, à travers l‘in-
formation, l‘éducation et la formation. La communication 
sera entreprise pour la sensibilisation et la mobilisation de 
la communauté. Pour atteindre cet objectif, une stratégie 
claire, au sein de l‘étape 2 en continu, doit être établie 
dans le cadre du plan de renforcement des capacités, in-
cluant tous les voies et moyens disponibles localement, 
par exemple: 

 Télévision, radio, 
 Ateliers, 
 Pièces de théâtre, projection de films / DVD, 
 Interviews / diffusion d’informations porte-à-porte,
 Distribution de dépliants et posters / affiches 

 d‘information. 

Sous-étape 3: Construction et installation des infra-
structures
Un plan de mise en œuvre opérationnel doit être préparé 
par l‘équipe de planification de l‘assainissement en temps 
réel pour définir le calendrier de livraison des services tels 
que: 

 Lorsque l‘achat de matériel est terminé, 
 Lorsque l‘excavation est terminée, 
 Lorsque les structures des bâtiments sont 

 construites, 
 Lorsque la commande est attendue.

Sous-étape 4: Opération et maintenance (O & M)
Les activités d’O&M commencent une fois que les ins-
tallations sont en place. Toutefois, ils doivent être pris en 
compte dès le début afin d‘obtenir le maximum d‘avanta-
ges du système. Les activités réussies d’O&M nécessi-
tent, par la suite, un „manuel du propriétaire“, établi par 
l‘entrepreneur et l‘ingénieur dès le début du processus de 
planification. Il devrait préciser le calendrier et les procé-
dures de maintenance et devrait également inclure des 
méthodes pour effectuer des tâches telles que la compta-
bilité, le paiement des employés, la collecte des factures 
(la gestion des services publics), l‘inspection, les rénova-
tions, le remplacement des pièces, etc., ce qui donne un 
cadre intégral pour les activités d’O&M. Dans le cadre de 
la sous-étape 6.2, la formation devrait être disponible pour 
les opérateurs, qui doivent être formés avant que la com-
munauté prenne en charge le système.

Sous-étape 5: Commercialisation des produits (déri-
vés) de l’assainissement
Les produits des systèmes de l‘assainissement durable 
se sont révélés être de bons engrais et de bons amen-
dements pour les sols. Cependant, leur application sur 
les terres agricoles n‘est pas toujours possible dans tous 
les pays et/ou localités, en raison de contraintes écono-
miques, institutionnelles ou juridiques. En outre, dans de 
nombreuses cultures, l‘utilisation des excréta humains est 
toujours un sujet tabou, entouré par de nombreuses crain-
tes. Par conséquent, une puissante campagne de mar-
keting pour les produits (dérivés) de l‘assainissement est 
essentielle pour garantir la viabilité du système.

Résultats attendus
 Développement des connaissances et des compé-

 tences requises pour la mise en œuvre à tous les 
 niveaux (institutionnel, ménages, entreprises, etc.) 
 élaborés. 

 Les infrastructures d‘assainissement sont construites,
 installées et en service. 

 Les PME et les coopératives sont en mesure d‘installer, 
 d’entretenir et de réparer ainsi que de commer-
 cialiser les produits recyclés (c‘est-à-dire de compost 
 et de l‘urine), comme engrais naturel pour le secteur 
 agricole. 

 Développement d’une nouvelle stratégie de marke-
 ting pour promouvoir les revenus et la création 
 d‘emplois par les PME locales (fourniture de produits 
 et de services d‘assainissement nécessaires). 

 Mise en place de professionnalisation du secteur de 
 la construction et fourniture de nouveaux produits 
 en matière d‘assainissement.
 
Produits

 Les films, affiches, brochures d‘information et de 
 sensibilisation. 

 Le manuel et les modules de renforcement des 
 capacités. 

 Kits pour les ateliers. 
 Guides pour la construction de systèmes sanitaires

 durables. 
 Elaboration des systèmes de soutien des activités

 d’O&M et de S&E. 
 Manuel de l‘utilisateur pour l’O&M. 
 Document sur la normalisation/standardisation des

 installations d‘assainissement. 
 Guides/posters pour l‘utilisation des installations 

 d‘assainissement. 
 Guides/posters pour la réutilisation des sous-produits

 de l‘assainissement. 
 Carte de la localité avec les infrastructures 

 d‘assainissement installées. 
 Monographie de la localité, y compris les politiques 

 et lois nationales. 
 Enquêtes / questionnaires pour l‘évaluation de l‘im

 pact du projet mis en œuvre.
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 La diffuser. 
L‘information doit être partagée entre les autres parties 
prenantes, les ONG et les institutions intéressées, aux dif-
férents stades du projet.

Sous-étape 4: Suivi et rapportage: Comment rendre 
compte des observations et des analyses
Une des principales activités liées à l‘établissement de 
rapports de suivi des projets est l‘observation. Le rap-
port devrait fournir des informations sur les activités du 
projet et leurs résultats. Les principales parties prenantes 
à tous les stades du cycle des projets ont des rôles de 
rapportage différents. Les rapports devraient être fondés 
uniquement sur les observations faites au cours du suivi 
ainsi que l‘examen des rapports des ingénieurs et des 
spécialistes de l‘assainissement.

Sous-étape 5: Evaluation: Résultats des activités de 
suivi
L‘évaluation est le processus qui conduit à se prononcer 
sur niveau de réalisation du projet en relation avec les ac-
tivités prévues et des objectifs globaux. Ainsi, l‘objectif de 
l‘évaluation du projet est d‘obtenir une image de la mesure 
dans laquelle les objectifs des activités et du projet ont 
été atteints. Elle permet de tirer des leçons de l‘expérience 
de mise en œuvre du projet et de les utiliser pour la pla-
nification d‘autres projets dans la même communauté et 
au-delà. Par l‘évaluation du projet, les contraintes qui em-
pêchent le projet d‘atteindre ses objectifs sont identifiées, 
permettant de rechercher des solutions et de les mettre 
en œuvre. L‘évaluation doit être intégrée dans le plan du 
projet, avant, pendant et après la mise en œuvre.

Résultats attendus
 Recherche de consensus et création d‘un sentiment 

 d‘appropriation du projet dans la communauté locale. 
 Processus de correction des objectifs du projet par 

 le biais de processus de consultation et de 
 l‘apprentis-sage par la pratique.

Produits
 Planification et développement d’indicateurs de suivi 

 et d’évaluation. 
 Rapports périodiques de suivi et d‘évaluation des 

 résultats par rapport aux objectifs

Réseau pour le développement d‘approches durables pour la mise en œuvre de l‘assainissement à grande échelle en Afrique

ETAPE 7: Suivi et évaluation participat  ifs

Dans cette étape, un cadre stratégique et mesu-
rable pour la définition des résultats escomptés, 
à tous les stades du projet, sera élaboré. C‘est 
ce qu‘on appelle le suivi et comporte une collecte 
routinière d‘informations sur tous les aspects 
du projet par l‘observation et l‘enregistrement 
réguliers des activités du projet afin de vérifier 
comment ils progressent. Les informations re-
cueillies sont utilisées dans la prise de décision 
pour l‘amélioration de la performance des projets 
sur la base d‘une comparaison des buts et objectifs du 
programme d‘assainissement. Le suivi est une partie in-
tégrante du projet - du début à la fin -, il doit avoir lieu à 
toutes les étapes du cycle du projet.

L‘évaluation est le processus qui conduit à se prononcer 
sur ce que le projet a atteint, en relation avec les activités 
prévues et les objectifs globaux. Elle implique l‘utilisation 
d‘indicateurs qui sont des critères qualitatifs et quanti-
tatifs pour évaluer les résultats. Les planificateurs et les 
réalisateurs du projet doivent identifier et se mettre d‘ac-
cord sur ces indicateurs de suivi pour chaque activité. Les 
indicateurs doivent être pertinents, explicites et objective-
ment vérifiables. Leur rôle est de montrer dans quelle me-
sure les activités liées à chaque objectif ont été atteintes. 
Il existe quatre principaux types d‘indicateurs de suivi: les 
indicateurs d’entrée, de sortie, de résultats et d‘impact.

Sous-étapes
Sous-étape 1: Planification du suivi et évaluation: inté-
gration des activités de suivi dans toutes les phases du 
cycle du projet
Un projet d‘assainissement vise à améliorer la situation 
sanitaire d‘une communauté dans un délai donné. Cela 
est possible grâce à un certain nombre d‘étapes, chacune 
comportant une série d‘activités qui nécessitent des inves-
tissements en termes de temps, d‘argent, de ressources 
humaines et de matériels. Il convient de mettre l’accent sur 
les étapes de planification, de mise en œuvre et d‘évalua-
tion, dans lesquelles le suivi doit être intégré.

 La phase de planification: le suivi doit être intégré 
dans toutes les phases du processus de planification: 
l‘analyse de la situation, l‘identification du problème, la 
définition des objectifs, la formulation de stratégies, la 
conception d‘un plan de travail pour la budgétisation. 
La planification devrait indiquer ce qui doit être con-
trôlé, comment le suivi devrait être effectuée et qui doit 
l’assurer. Les activités de suivi devraient être indiquées 
sur le plan de travail. Le plan de suivi devrait être ac-

cepté par les parties prenantes au début du projet. 
 La phase de mise en œuvre: Toutes les activités 

prévues sont mises en action à ce stade. Le suivi est 
important à ce niveau, car permettant de s’assurer que 
les activités sont mises en œuvre comme prévu. 

 La phase d‘évaluation: L‘évaluation fournit une image
de la mesure dans laquelle les objectifs de l‘activité ont 
été atteints. L‘évaluation devrait être faite avant, pen-
dant et après la mise en œuvre.

Sous-étape 2: Niveaux  des activités de suivi: Niveaux 
de la communauté, du district ou région, national et des 
partenaires techniques et financiers

 Le suivi au niveau communautaire: Le but du suivi à 
ce niveau est d‘améliorer la mise en œuvre et la gestion 
du projet. Il s‘agit de la surveillance du rendement par 
rapport à la transformation des ressources (apports) 
en résultats. Il existe trois principaux objectifs du suivi 
au niveau de la communauté: (i) veiller à ce que les 
projets soient mis en œuvre à temps, (ii) qu‘ils soient 
de bonne qualité et (iii) que les ressources soient bien 
utilisées.

 Le suivi au niveau du district/région: L’équipe de suivi
communautaire devrait donner des commentaires/
observations sur les activités de suivi aux autorités 
locales en charge du suivi des résultats du projet. Par 
exemple, l‘effet de l‘amélioration de l‘assainissement 
sur la morbidité. Les autorités doivent également con-
trôler les potentialités et la capacité de la communauté 
à stimuler son développement. Les objectifs à ce ni-
veau comprennent: l‘appui à l‘amélioration de la per-
formance du projet et la mesure de l‘applicabilité de la 
manière dont le projet a été conçu en relation avec le 
renforcement de la communauté.

 Le suivi au niveau national et des donateurs: Le but 
du suivi à ces niveaux est de veiller à ce que la concep-
tion du projet soit appropriée ainsi que les résultats 
escomptés. Une question clé à laquelle il faut répon-
dre est de savoir si les ressources sont bien utilisées. 
Ainsi, les principaux objectifs sont de faire en sorte 
que les ressources soient utilisées de manière efficace 
et efficiente, et de tirer les leçons de l‘intervention du 
projet pour de futurs projets dans la communauté et 
au-delà.

Sous-étape 3: Gestion de l’information: comment gérer 
les informations générées par les activités de suivi
Les informations sur la gestion sont les données néces-
saires pour prendre des décisions visant à améliorer 
la performance du projet. L‘information est également 
importante pour l’exécution participative des étapes de 
planification participative, de mise en œuvre, de suivi et 
d’évaluation. Ce niveau comprend: 

 Déterminer les informations nécessaires, 
 Collecter et analyser l‘information, 
 Utiliser l‘information, et 

Relation entre le suivi, la planification 
et la mise en œuvre

 La planification décrit les moyens par lesquels 
 la mise en œuvre et le suivi devraient être fait; 

 La mise en œuvre et le suivi sont guidés par 
 le plan de travail du projet, et 

 Le suivi donne des informations pour la 
 planification de projets et la mise en œuvre.
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